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Un petit clin d’œil à l
a gastronomie creusoise
LE CLOS DU LAC

Restaurant – 23220 Le Bourg d’Hem -  05 55 62 15 31

Ancien presbytère où résidèrent Raymond Christoflour et Pierre Bourdan

Découvrez le pays des 3 lacs, en venant au « Clos du Lac »

Vous dominerez la vallée de la Creuse 

Vous pourrez déjeuner et dîner en terrasse ou dans la salle panoramique

Menu à 9.92 € - Menu gastronomique à partie de 18.30 €

Buffet de hors d’œuvres et plat du jour.


Le Bourg d’Hem, au bord de la Creuse saura vous charmer par sa plage aménagée, son tennis, son camping, ses gîtes ruraux, son église du XIIe siècle, son Moulin à eau, ses sentiers des randonnées et autres loisirs…

Christiane RICHARD, actuelle résidente du presbytère et gérante du restaurant « Le Clos du Lac » vous accueille.

Bonne table, avec en prime l’accueil chaleureux de Christiane.

Humour creusois


Dans mon village du sud de la Creuse, un voisin prénommé Adrien avait demandé à un autre voisin, surnommé Milou, de lui tuer un lapin.


Quelque peu souffrant, il avait aussi appelé le médecin.


Le soir venu, Milou se rend chez Adrien et exécute son travail.


En repartant, il croise le médecin qui ne peut cacher sa surprise en le voyant sortir de chez Adrien avec un couteau à longue lame effilée.


« Je lui ai fait une saignée, dit calmement Milou, et il va beaucoup mieux « .

Georges Delangle



UN PEU DE POESIE 

Deux adhérentes nous adressent ces poèmes

M E S S A G E
Lorsque sous mes doigts la bêtise se glisse

Comme une bête sournoise au rictus parfumé.

Il me semble soudain, que sur le fond, je hisse

Le drapeau de bravoure d’un art consommé !

Chacun y trouve manne pour parfaire le festin !

Voûtes de mots qui s’enlisent sur de vastes terrains

Sous des langues impatientes, sous des mines de rien !

Mais qui jettent aux orties le grec ou le latin…

On en parle plus ! On vomit des virgules…

Dont la tête est un chiffre, la queue un zéro !

On fait des vents qui, souvent, s’éjaculent

Dans des armes bruyantes, dans des drogues sans héros !

Les phrases et les emphases sont souvent aux poubelles !

Elles encombrent nos rues et font cracher des rots !

A chacun sa chanson, et vogue la ritournelle…

Mais, personne ne bouge, car l’Etat a bon dos ! 
Si sur l’écran arc-en-ciel de nos télés fragiles

L’aberration, la bêtise en tout genre, le sexe

Faisaient place à des choses qui seraient fort utiles

On aurait pu apprendre sans manier les prétextes !

Apprendre que la terre est notre mère à tous !

Que l’air que l’on respire est chance de survie !

Que l’eau de nos ruisseaux qui de lune s’éclabousse

Ne doit en aucun cas souffrir d’asphyxie !

Tendre des mains secourables aux adultes incrédules

Pour leur faire comprendre que la vie s’arrête au cimetière !

Que leurs profits idiots ne créeront point d’homuncule

Malgré les saintes combines qui se veulent cocardières !

Donner aux enfants l’amour de la Nature

Par des couleurs vives, par le chant des oiseaux

Par un éclat de rose, qui souvent hélas… ne dure

Que le temps d’un rire ou le temps d’un sanglot !

Dire à tous qu’une amitié sincère

Tisse le lien d’un futur prometteur

Que nous voguons tous sur la même galère

Et qu’il faut ramer tous dans le sens du bonheur !

Nick de la Granchèrres



E S P O I R
Oh! ma chère Creuse, oh! mon pays

Toi que pourtant tes enfants fuient

Pourquoi ne peux-tu plus allier

Pour eux nourriture et beauté ?

Pourtant tes maçons sont célèbres

Pourquoi tes maisons se vident-elles ?

Pourquoi, même tes paysans

Abandonnent souvent leurs champs ?

C’est parce que l’on t’oublie

Parce que les modes d’aujourd’hui

Sont les sports d’hiver et la mer

Ou le soleil de la Lozère…

Qu’importe, trop de tourisme

Il ne le faut, car l’on t’aime…

Tu y perdrais tout ton éclat

Polluée nous ne te voulons pas

Mais que l’on nourrisse tes veines

Toute l’année même avec peine

Il faut que tu revives, ton cœur

Est solide, il attend son heure…

Je suis sûre que le jour viendra

Où avec force tu revivras !

Et tes amants, même infidèles

Diront « comme elle est toujours belle ! »

Prunelle




En hommage au regretté René Eucher de St-Georges de Nigremont (Creuse), fidèle de nos assemblées creusoises, nous ferons paraître également quelques-unes de ses œuvres (poème ou récit). Des recueils, nous été remis par son épouse.




Nous pensons également à notre fidèle adhérent André Duguay, auteur du livre Sein Dejy l’Erenas lou païs dau Côou Roujo (mentionné dans le bulletin n° 12) et auteur du très beau poème Léonard, le migrant publié dans le bulletin n° 9. Le 28 mai 2002, au grand prix international d’arts et lettres pour la mer à Marseille, André Dugay a obtenu un 1er prix : « Mention de don poétique et émotionnel ». 

